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				Naples et la Campanie

				La Campanie [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] est bordée par le Latium et le Molise au nord, les Pouilles à l’est et la Basilicate à l’est et au sud. Une baie étincelante que domine un volcan meurtrier devant lequel s’étire Naples, la troisième ville d’Italie, une côte qui fait rêver, des îles magiques, des panoramas uniques et des témoignages historiques, artistiques et architecturaux extraordinaires, voilà ce que cette exceptionnelle région réserve aux visiteurs. 

				[image: campanie_environs(0358).ai]

				Les Grecs ont colonisé la côte et les îles à compter du VIIIe s. av. J.-C., alors que les Étrusques peuplaient l’arrière-pays. Les Romains ont ensuite commencé à étendre leur emprise sur la région. Certains considèrent les campi flegrei (champs phlégréens) comme le berceau de la civilisation campanienne, le lieu figurant parmi les plus anciens établissements grecs. Au Moyen Âge, les Lombards et les Byzantins convoitent la contrée. Les Espagnols et les Aragonais y laissent ensuite un riche patrimoine. 

				Prestigieuse halte obligée sur l’itinéraire du Grand Tour, ce long voyage initiatique qui conduisait les jeunes aristocrates, peintres et écrivains sur les routes d’Italie à compter de la fin du XVIIIe s., la Campanie attirait surtout ces catégories de voyageurs venus admirer les ruines de Pompéi et Herculanum. Récemment découvertes à l’époque, elles alimentaient alors la fascination romantique pour l’Antiquité. 

				Toujours populaires, avec des millions de visiteurs chaque année, ces sites doivent composer avec la concurrence des vertigineux paysages de la côte amalfitaine, le charme des îles de la baie de Naples et la ville de Naples elle-même, de plus en plus séduisante. 

				Cinq sites de la Campanie sont classés au patrimoine mondial de l’UNESCO : le centre historique de Naples, le palais royal de Caserte et ses jardins, la côte amalfitaine, les sites archéologiques de Pompéi, Herculanum et Torre Annunziata (Oplontis), le Cilento et le Val di Diano, incluant le site archéologique de Paestum et la chartreuse de Padula.

				Bienvenue dans cette région reconnue pour sa vibrante capitale, son histoire, sa culture, ses monuments, ses produits, sa cuisine, sa géologie explosive… et sa mafia plus ou moins discrète, la Camorra.

				Naples [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse]

				Naples est une des plus anciennes villes d’Europe et son centre historique est inscrit à ce titre sur la Liste du patrimoine mondial de l’UNESCO.
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				Selon la légende, la sirène Parthénope serait à l’origine de la création de la cité. Elle serait tombée amoureuse d’Ulysse, qui aurait fait la sourde oreille à son chant envoûtant. Désespérée, elle se serait jetée à la mer, pour s’échouer près de Naples. Junon l’aurait alors transformée en une des pierres sur lesquelles Naples a été fondée. Parthénope symbolise la virginité, le chant et la mort. Son nom survit. L’adjectif partenopeo est parfois employé pour signifier « napolitain », par exemple dans l’expression « République parthénopéenne », que les troupes de Napoléon ont proclamée à Naples le 21 janvier 1799.
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					© iStockphoto.com/bluejayphoto

				

				Plus prosaïquement, Naples aurait été fondée par les Grecs vers le Ve s. av. J.-C. L’héritage antique de Neapolis est encore visible dans le tracé en damier de la ville autour de trois decumani (axes principaux) : Spaccanapoli, la Via dei Tribunali et la Via dell’Anticaglia. Après la chute de l’Empire romain, Naples fut âprement disputée. Plus tard, sous la férule de la maison d’Anjou, elle vit naître une pléthore d’églises d’inspiration gothique. Elle comptera en fin de compte environ 400 églises. Robert le Sage, qui régna sur Naples de 1309 à 1343, y attira artistes et intellectuels. C’est sous les Angevins que la ville prend du galon, devenant la capitale du royaume des Deux-Siciles. Elle conservera son statut de capitale au fil des dominations des Aragonais, Angevins, Espagnols, Autrichiens et Bourbons, jusqu’à l’unification de l’Italie en 1860. Avant le début du XIXe s., Naples était la seule ville italienne à pouvoir rivaliser avec les grandes capitales européennes en matière de beauté et de culture. 

				En déplaçant le pouvoir vers le Nord, à Turin, puis à Rome, l’unification italienne a contribué au déclassement de Naples. Comptant aujourd’hui plus de 950 000 habitants (5 millions dans l’agglomération), elle est le troisième pôle urbain d’Italie. Ville universitaire avec la prestigieuse université de Naples Frédéric II, la deuxième plus importante d’Italie après La Sapienza de Rome, Naples est aussi l’un des trois sièges de la Bibliothèque nationale d’Italie, avec Rome et Florence. 

				C’est dans les années 1990 que l’on a commencé à réhabiliter son centre historique en valorisant son patrimoine urbain avec force piétonnisations, restaurations et réaffectations. Le premier tronçon de son métro, la metropolitana di Napoli, fut inauguré en 1993. On trouve quelques-unes des plus belles stations d’Europe sur la ligne 1, la Linea dell’Arte. Inaugurée en 2012, la station Toledo [image: Etoile Ulysse] a été élue plus belle station de métro d’Europe par le Daily Telegraph et a remporté le prix LEAF du bâtiment public de l’année en 2013.

				Naples, maintenant reliée à Rome par un train à grande vitesse, compte un port très actif, que fréquentent tant les bateaux de croisières que les navires de marchandises. Parmi ses handicaps figure toutefois la force de la Camorra, la mafia napolitaine, qui, née au début du XIXe s., a connu un nouvel essor après la Seconde Guerre mondiale. D’abord active dans l’extorsion et la contrebande, elle a diversifié son portefeuille en incluant le blanchiment d’argent, le contrôle des marchés publics et celui des produits vedettes locaux que sont la mozzarella et les tomates parmi ses activités. On l’accuse également d’avoir joué un rôle dans la crise des déchets qui a sévi à Naples de 2008 à 2013. 

				
					Naples et la musique, une histoire d’amour

					L’amour de la musique semble inscrit dans les gènes des Napolitains, nés sous le signe du chant, celui de la sirène Parthénope. Déjà dans l’Antiquité, des auteurs (Sénèque, Tite Live et Virgile) évoquent le goût de ces citoyens pour la musique.

					Plus tard, la chanson faisait toujours partie de la vie quotidienne, comme en témoignent le chant des marchands de primeurs pour charmer les acheteurs et ceux des lavandières pour se donner du cœur à l’ouvrage. Frédéric II a même dû publier un édit interdisant (en vain) aux Napolitains de chanter dans les rues à toute heure du jour.

					À la cour angevine, on a joué des pièces musicales qui préfigurent l’opéra. Au XVe s., sous les Aragonais, Naples possédait un théâtre exclusivement consacré à la musique, une première en Europe. Dans les années 1530, le premier Conservatoire d’Europe, Santa Maria di Loreto, ouvrit à Naples. Il sera suivi de trois autres, la Pietà dei Turchi, I Poveri di Gesù Cristo et Sant’Onofrio. Ces établissements accueillaient les orphelins et les enfants pauvres. Les élèves talentueux étaient très recherchés pour toutes les fêtes qui rythmaient la vie quotidienne, mariages, baptêmes, communions et autres.

					Au début du XVIe s., qui est par ailleurs celui du virtuose Carlo Gesualdo, prince de Venosa, apparaissent les villanelles, des chansons nées à la campagne que les villes ont importées. Elles étaient souvent chantées par leurs auteurs qui s’accompagnaient d’un instrument à cordes et étaient très populaires. Les noms de certains d’entre eux sont parvenus jusqu’à nous, notamment ceux de Velardiniello, Giovanni da Nola et Leonardo dell’Arpa. 

					Au XVIIIe s., Naples est la capitale européenne de la musique. On y recense pas moins de 300 compositeurs qui rayonnent ici et là en Europe, dont Pergolesi, Domenico Scarlatti, Nicola Porpora, Dominico Cimarosa et Vincenzo Bellini.

					Les Napolitains revendiquent l’invention de l’opera buffa, souvent écrit en napolitain et contenant parfois des chansons populaires locales. Palummella, chantée dans l’opéra bouffe La Molinarella, est l’une des plus représentatives du genre. Elle a notamment été reprise par Luciano Pavarotti.

					À compter de la seconde moitié du XIXe s., la chanson napolitaine fait recette avec des titres comme Santa Lucia, que Teodoro Cottrau composa en 1849. Première chanson écrite en napolitain à avoir été adaptée en italien à l’époque de l’unification italienne, elle a été reprise par une foule de chanteurs, dont Caruso, Tino Rossi, Andrea Bocelli et même Elvis Presley. Pensons aussi à la célèbre O Sole Mio, dont Giovanni Capurro écrivit les paroles et Eduardo Di Capua composa la musique en 1898, puis qu’Elvis Presley a également interprétée (It’s Now or Never). Ont suivi plusieurs paroliers talentueux, dont Salvatore di Giacomo et Libero Bovio. On dit que Naples est la ville italienne qui compte le plus de musiciens. 
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